
Ils étaient désirés et ils sont bien propres
se faire aimer.”

sufL^nrd^nnïïUiS du Qaesne qu’il est “ haut, altier et 
tanc^de l’Acadie?” 86 d°Ut6 Pa8 S6ulement de ‘’“P"' 

“ Vous avez raison de dire, monseigneur nue si votre respectable Gouverneur Général réusSt il’ser! couvert

des Anglais. J’y ai fait tout ce que j’ai pu ’’ Et voici 
ceque l’abbé de l’Isle-Dieu écrit à i’évêquë sur Mont-

.. ce r,"„rê„6voy“ M.VS& "ÆS3S“ œ
^acite et de pénétration et ce que Ven avme le mien y le flegme (quand il le faut) et le sérieux de^a réflexion Je 
lui ai communiqué tout ce que je pouvais savoir de vos 
omérentes colonies, du caractère de ceux qui les habitent 
(Canadiens ou Sauvages naturels du pays). Je lui ai sur- 
tout beaucoup parlé de vous, Monseigneur, de M. le Mar­
quis et de Madame la Marquise de Vaudreuil, peu de M. 
ai pari™8,18 aSSeZ pour qu’U Puisse Iui dire que je lui en

‘‘ de lvd ai surtout dit beaucoup de choses de nos chers 
officiers Canadiens, dont je lui ai fait un portrait propre 
à mériter son amitié et son estime.

‘J’ai tâché de lui insinuer qu’il devait mériter leur 
confiance s’il voulait réussir dans un pays qu’ils con­
naissent mieux que lui, et que d’ailleurs sa propre gloire 
était attachée à la leur, comme la leur à la sienne. Il m’a 
paru très bien disposé et surtout à conférer de concert et 
avec confiance sur les expéditions qu’il y aurait à faire 
avec notre cher et respectable Gouverneur, que ie suis 
persuadé que vous possédez avec autant de satisfaction 
que vous l’avez désiré avec empressement.”
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Le 28 avril de la même année, 1758, M. De Lome 
écrit au Chapitre :

“Far le seul triplicata de la lettre nue vous m’avez 
fait l'honneur de nous écrire en date du 6 nov 1757, 
vous m’apprenez la mort de mon frère le chanoine et 
grand pénitencier dont j’ai été fort touché, quoique je 
m y attendisse depuis plusieurs années, eu égard aux
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